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Lun des groupes comprenant trois cellules parallèles et àla même haa- 
teur, et une quatrième perpendiculaire à Paxe du roseau. La fabrica- 
lion de ces sacs cylindriques devient alors travail difficile: la langue 
de l'abeille wa plns en effet Pappui que trouve celle du Prosopis pito- 
sulu contre la paroi de calcaire. 

On sait que la plupart (4) des espèces de Prosopis nidilient dans la 
ronce; elles savent en général utiliser les conduits creusés par d’autres 
insectes dans le vieux bois : ronces, sarments de vigne desséchés, 
poteaux, planches, ete. Vers le milieu d'octobre 1890 jai obtenu, à 
Alger, léclosion de plusieurs Prosopis purpurissata Vachal, d'une tige 
sèche et creuse d'Acacia. 


Éclaircissements sur le genre Scrapter et description 
d’une espèce nouvelle de Dufourea [NYMÉX.] 


, ar Joseren VACHAL. 

Le D'O. Schmiedeknecht, dans ses Apidue Enropueue, fase. 2, page 21%, 
qualitie le genre Serapter de genre assez mystérieux (genus satis mys- 
ticun. 

Avant de mettre la dernière main à nne table dichotomigue des genres 
des Mellifères paléaretiques occidentaux, pai tenu à me reporter aux 
sources. 

Le genre Serapter a été créé par Lepeletier de St-Fargeau et Serville, 
dans le tome X de l'Encyclopédie méthodique (1825, pour trois Abeilles 
de la Cafrerie, S. birolor, S. punctatus et S. niger, et une Abeille de 
France, S. lagopus Latr. La diagnose de ce genre lui attribue les mêmes 
caractères qu'au genre Andrena, y compris la brosse de lo partie pos- 
térieure du tronc ‘segment médiaire), le flocon coxal, et Ie bout de la 
cellule radiale aigu et conticu au bord costal, moins le nombre des cel- 
lules cubitales, qui chez les Serapter est de deux seulement, Ja deuxième 
recevant les deux nervures récurrentes. | 

L'article de Lepeletier de St-Fargeau et Serville se termine par cette 
observation : « L'Andrena lagopus Latr. appartient anssi à ce genre ». 

Qu'est-ce que FAudrena lagopus (Latreille, Genera cvast. et iusect., 
I 1509 ? 

C'est le soul Andrena de France n'ayant que deux cellules cubitales 
au lieu de trois, C'est FAbeille que Dours (Rer. et Mag. de Zool., 1873, 


(1) Je ne connais que les exceptions notées ici : Prosopis pitosula et va- 
riegala. Ce dernier niche, en Provence comme en Algérie, dans des trous du 
sol. 

AT 
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p. 288), à redécrite sous le nom de Biareoliua ueglecta Léon Duf., es- 
pce répandue dans tont le sud-ouest de la France, où elle butine dès 
mars sur les Crucifères, et trouvée aussi en Espagne, en Italie et en 
Barbarie. 

Si Leon Dufour et Dours ont cru devoir créer un geure pour cette 
espèce considérée comme nouvelle, c'est que, en 1838 (Ann. Soc. Ent. 
Fr., VU, p. 281), Léon Dufour à ceru pouvoir identifier PAudreuu lu- 
gous Latr. avec Macropis (Megillu) labiata Fabr. 

M. de Romand a, dans le même recueil (IX, 1840, Bull., xxvi, adopté 
l'opinion de Dufour. 

Malgré l'autorité de ces deux entomologistes, il est impossible d’ac- 
cepter cette affirmation. 

La phrase de Lepeletier de St-Fargeau et Serville a été publiée du 
vivaut de Latreille dans Encyclopedie méthodique, dont ce dernier di- 
rigeait la publication: d'autre part Latreille. à qui Pon doit la création 
de la plus grande partie des genres d'Hymenoptera aculeala, genres‘qui 
ont survécu à la critique mème allemande, ne peut être soupeonne d'a- 
voir confondu le genre Marrapis et le genre Audrena. 

Mais Ferreur de Dufour et de M. de Romand s'est perpétuée en ame- 
nant des résultats encore plus imprévus. 

Lepeletier de St-Fargeau dans son Histoire des Ihjpinenopteres, 1, 
A8441, p. 260, créait un nouveau genre Serapler auquel il atiribuait 
deux caractères inconciliables avec ceux du premier : cellule radiale 
tronquée, première nervure récurrente aboutissant à la 47° nervure 
transverso-cubitale. Ce genre était créé pour nne nouvelle espèce, 
Scrapter Brullei 9, des iles Canaries, 

Ce second genre Serapter nous parait identique au genre Panurginus 
Nyl. qui doit, quoique postérieur, être maintenu. puisque le nom de 
Serapter était préoccupé. 

De plus, Lepeletier ajoute an Serapter Brullei, un Scrapter lagopus, 
synonyme d'Audrena tagopus Latr., mais en déclarant en post-scriptum 
qu'il n'a pas vu cette espèce, et que ce n'est qu'avec doute qu'il la rap- 
porte à ce genre, 

A noter que dans son grand ouvrage Lepeletier, comme Latreille, 
passe absolument sous silence le geure Maeropis, ce qui permet de 
croire qu'il n'en avait pas vu d'exemplaires, et que par suite il était 
dans limpossihilité de saisir lerrenr de Dufour. 

Fr. Smith, dans son Calalogue of Hyinenopterous insects in the roll. of 
the British Museum, part. 1, 1853, n'accepte pas Fassimilation des 
Serapter et des Marropis ; mais ne pouvant croire à la création de deux 
genres distincts sous le mème nom, il mêle les deux genres Scrupter, 
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en y ajoutant deux espèces nouvelles qui peuvent appartenir à Fun ou 
l'autre, ou à un troisième genre. De plus ila le fair de placer près de 
Scrapter Brullei Lep. les Andrena ? annulipes et Andrena ? aibopilosa de 
Lucas (Expl. Aly.) qui non seulement sont du second genre Serapter 
(= Panurginus N\1.), mais encore sont probablement Jes deux sexes 
d'une espèce identique à Scrapter Brullei, où du moins très voisine. 

L'exemple donné par Fr. Smith n’a pas été suivi par M. Della 
Torre, Dans son grand Catalogus systemutirus el synougimnicus Hiynve- 
nopteroruu hurusque descriplorum, Vol. X (Apidae),1896, 193, non seu- 
lement ilinéle sous l'article Wacropis, etles Macropis et les deux Serap- 
ter, mais encore il y insère les deux sexes de l'espèce de Lucas, qui 
sinon par les descriptions, du moins par la figure gravée, devait être 
préservée de cette promiscuité, 

De tout ceci il résulte que le chapitre Macropis de M. Della Torre doit 
être remanié et les espèces qu'il contient être réparties au mojns en 
trois genres, et même en quatre, S'il résulte de l'examen des types 
que les espèces australiennes de Smith ne peuvent entrer dans aucun 
des autres [auquel cas je proposerais pour elles le nom générique de 
Şmitlin : 

Gen. Macroris Pz. — Type Macropis (Megillu) labiata Fabr. 


Gen. ScraPrTER SF. et Serv. Eucycl. métle., X, 4825 (nec Lep. Hist. 
nat. des Hyiu., A841. — Type S. bicolor St-F. et Sery. 


Gen. PAXCRGINCS Nyl. — Type Panurginus niger Nyl, 


A ce dernier appartiendrait Scrapter Brullei Lep. et anssi Andrena ? 
albopilosa G, Andrena ? annulipes S Lucas (Erpl. de Algérie , dont Pa- 
nurgus aunulutus Sichel, Panurginus lalictoides S Giraud et Panur- 
ginus hispanicus © Giraud paraissent être des synonynes. Le genre 
Serapter St-F. et Serv.. différerait du genre Dufourea Lep. par la forme 
de la tête, celle du segment médiaire, la direction initiale de la nervure 
basale et l'appareil pollinigére des 9. 


Le genre Hulictoûles Ny1.. malgré les efforts de Schenck. du D'Schmie- 
deknecht et de M. Friese pour le distinguer de Dufourea, ne présente 
aucun Caractère générique différentiel appréciable. 

Ceci m'amène à publier la diagnose d’une nouvelle espèce de Du- 
fourea dont le G offre des caractères non encore observés dans ce 
genre. 


Dufourea Gaullei © 7 n. sp. — Nigra, lucida, punctulata, yriseo- 
hispidula, tursis teslaceis; alis infusealis nervis trauscerso ordinario et 
recurrente primo fere incidenlibus, carpo lateo, nercis piceis, caput breve, 
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thorace latius, srapo lougo, yriseo ciliato. Mesonotum convexiusculum, 
antice ultra medium sulcatum; scutellum bitumidulum; segmentum me- 
diale politum, sed aveu basali lunulata, opacula, asperula. Depressiones 
apicales segmentovum conspicuae, politue, decoloratae, in femina obsolete., 
in mare obsoletius ciliis griseis fimbriatae. 

©. Tibia postica testuceu, in medio infuscata, scopa sat densa, brevi, 
grisea. Antennis brevibus , apice testaceis. 


G. Wandibutis sut longis, npice rufis, clypeo apicis truncatura crasse 
crenata, vertice crasso. temporibus latis, inferne utrinque denticulo ar- 
matis (fere ut in genere quod dicitur Hoplocrabro Thoms.); funiculo 
longiusculo, apice fere moniliformi, articulo 2 non breviore quam ter- 
tio, 3° et 4° inferne dentato-prominulis. — Long. 5,9 mill. 


Espagne : Escorial; juin 4894. — Collection de notre excellent Col- 
lèguc M. de Gaulle auquel il est dédié. 


Sur une forme syrienne inédite du Lucanus cervus 
var. turcicus [Cor..| 


Par L. PLANET. 


H existe dans la collection du Muséum de Paris deux måles de 
L. cervus var. turcicus qui proviennent de Syrie. . 

Ces deux insectes, dont le plus graud possède un développement 
céphalique el mavdibulaire tout à fait extraordinaire, s'éloignent des 
L. turcicus de Coustantinople par la gracilité de leurs mandibules, par 
la lougneur de leurs dents médianes et terminales et surtout par la 
disposition de ces dernières dents qui forment entre elles un angle 
bien plus ouvert que chez les plus grands spécimens des L. cervus ou 
des turcicus d'Europe. 

L'examen de ces insectes et la comparaison que j'en avais pu faire 
avec nn troisième exemplaire, plus petit, provenant d'Akbès (Syrie), 
que M. Oberthür wavait communiqué, n'avait déjà engagé à signaler 
ces Lucanes, dans mon Essai monographique, Comme pouvant appar- 
tenir à une forme locale propre à la Syrie. 

Or M. R. Oberthür, dout l'attention avait été appelée par cette hy- 
pothèse, vient de nreuvoyer deux magnifiques Lucanes, qui lui ont 
élé envoyés récemment d’'Akbès, dont la forme est identique, à la 
taille pres. et dont le plus grand atteint presque la taille de l'individu 
type du Muséum. 

L'étude de ces iusectes, leur analogie avec les trois que fai précé- 
demment indiqués, me confirment dans l'idée {et tel est d'ailleurs 


